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I Instrn.t.oi. |..il,li,,„... ,f prinripr .les /.«..'.., sér.nrws fut rrpri»
et |.n-.Mtif.'. .IrvHiit Irs VhamUrvs unies den .Ifiix Cnruula. mmis la
fonnr d'uru- loi. .,iii re^ut la «anttion royale le 30 mai. IH55 : la
« I-oi Taché ». "

Kr. imii, ù rinstiuutic)» de Sir H.-W, S«ott. (ett.- lui .,rKuni«,tic
« dont I.. hut priiicipul ». suivant ro,)inion antoristV d,. ri,„n.,rahle
herialcnr. « .'tait <!.• donner aux par.-nts <atholi<|ues le droit de faire
instruire leurs enfants .laprès leurs propres vues », ^> et done, dans
leur langue maternelle. tHait de nouveau amendée et votée par le
Trlement. Knfin. elle re<;ut sa eonséeration définitive, en 1807.
par son insertion dans les articles m •'' et V.V.i ^*> de l'Acte de l'Amé-
fi<|ue l)ritanni.,ue du Nord, dont l'idée inspiratrice et la l.ase fonda-
mentale, <lans la pensée «le Sir John A. Macd„nal<l et de Sir (JeorKe.s-
Etienne Cartier, étaient d'ac<order aux deux races. an>;laise et
franc.aise, dn.its é^aux de toutes sortes, de lanjjue et de religion. <o

La lettre, et surtout l'esprit de cette loi étaient alors si bien '

eompns .|ue. dès l'année I8(J8. le (gouvernement de Tor<.nto auto-

(1) Cf. t'Artioii Snriiili; 21 juin IIMU. p 10
(2) Lrttrr .iiv.Tt.- H riiononil,!.. M. K.-A. l'vti.-, nMni.,trr .le lliistri..li„n

PuMk,.,,.. ..„ ,|„,.. .1,. s „,,„l.r.. m-2. (Cf. /,. /M,„>.lô ...tol.r. iVli. ,2k
ppiMI^K,. .onfere, lors .1.. 1 l mou, par la loi ù tout.- <• a,s.- partinilièr.' .!. iM-rs»mirs
.)«..« la prov,,..;.. .lOnlario, rvlativ..,,,...,! aux .Vol..s .sépar'é..s ». I ,'

T ' ;,

lors .le I I 1.1...., aux ..•..l..s .eparé.'.s .( a.ix syn.li.'s .ré,..,!..., .l.-s Hui.-t, <atholi<.u,.H

< .•i.t..s ,1,.,, .suj,.(. prot...,lHnl.s ,1.. la l{..i„.- .Ian« la pr..vi„.... .],. Quel,,., „. L„,, X
qiné^e"

"*"'"' "'"^'"tant..., u rompu I.. pact.-i. Ho,„.,.,î, à ,,. pro!^; !je

^,.,.f. *^""i'''"i w'
"'"."î"' "'"'î' '''"'""• '*« «-atholiqmM fran<.ai.s », écrit Sir H.-WS...tt. .Ian.s la l.-ttr.. .lejà ni.-nti..nnée. « avaient 1.- ,ir..it .le s., .servir de leur nroDrelanKue da.., eurs é..ole.s ..t .e .Iroit „e peut pa, maintenant leur cHre retiré

.''^
[il Art l.i.i. « Dans l.'.s ( hamhr.-.s du Parlement du Canada. Insace .le la

t/éi rnTv:.:.; ;;

" '''"«'".»"<'"'-• ^-^•- ''^'•«««. --a faeuitltif
" ris .Taû:a re.laition <l..s ar.luv..s. proces-verhaux et journaux respe.tifs de ees Chambre»

I unage des .leux langues .sera ..Lligatoire ; et ,lans toute plai.loierie „ . pièee .

"
.roI

Sx.'t\"ii n';."rl''/''/''r•"^''"
*"•"''«• *i"' ""-"' ^'»''"'* -"^ •<••'< 'Tté z pi

langue!, » '
*" "" *«"'•"•'"* '»"«''• * '"«ulté. de lune .,u .le l'autre de ces

1„. A
"
^f

P'*-mièT,-cmu-U,sU,n qui .simp.)s.-. eest que t.)uf citoven d..it savoir parler

on ta^n Tr "*''"'"*" "*" <»""''"•, ^" -"^^ •''>""" à son "pays la pïén tudè déson talent et de ses énergies Pour les ...nnaltre. il faut néres.iair.-ment nuil les

n'„'rs';"t/s Istt"--
'^"'';"'"' '"' •".f""^"- '- "'"y-s

;
et toute pZir» quipar ses lo.s, ostrati.se ou entrave I enseignement et lusage ,lu français, agit à l'encontr.. de I esprit - sinon de la lettre - de la C.,nstituti..n ... (Dédâration de l' \ -

sociation .1 Éducation .lOn'ari... te Devoir, Vi mars 1912)
'
"«''^""^»""" a»-

'
A^-

vertu .^',^,wl'.^ l'r T""";'"
"'•

t*V'"'"'"'.'
"" '^''^- """' ^"""'^ «"« (onstituti..n. en

Hes 1 ;
' '""' 'i-?, sujets britanniques sont sur un même pied dégalité, ayant

Des nn.
' IflV" ""'''^"- "" '""«"• '}''. ^•"«'»"- '^^ Propriété et relalivemen7à lapersonne II n y a pa.s, ici, de race supérieure, il n'y a pas de ra.e conquise Vous

virr:»».:"; '"''"V ^"^«?"^'^V«'' ».• (^^ John-.\. Maclnald. en rép"nse à Dal on

1^ 17 févrii^rTsÀÔ?." ' '*" ''""^"'^ """""" '""«""^ "®"'-'"'' "" ^"•«l-Oue""


